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PERSPECTIVES CRC 2024-2030  
LES ENJEUX DE LA VIE CONSACRÉE AU CANADA 

 

Au sortir de la pandémie de Covid-19, l’année 2023 a été un moment fort pour la CRC 
particulièrement avec les visites régionales virtuelles, l’assemblée générale et les rencontres 
régionales en suivi à l’assemblée. Il s’est avéré nécessaire de prendre du recul pour analyser le 
vécu de cette année charnière, afin de bien saisir la réalité et les signes des temps pour nommer 
les orientations qui émergent pour la suite du travail de la CRC.   

Cet exercice vécu de manière synodale a opéré un changement de cap. Des orientations à valider 
sont devenues des enjeux qui relancent le dialogue. Au-delà d’une recherche de solutions 
permettant de s’adapter au changement, nous sommes appelé·e·s à entrer dans une dynamique 
de transformation afin d’accueillir la nouveauté qui se manifeste de diverses manières dans les 
nombreux défis à relever. 

Des éléments qui pointent 

a) Le sentiment partagé d’une réalité qui se fixe plus sur le devenir que sur la fin de quelque 
chose. Cf. L'encyclique Sauvés dans l’espérance (« Spe salvi ») du pape Benoît XVI. 

b) Un précieux parcours de plusieurs années qui nous a inscrits dans une dynamique 
synodale. Réapprendre les attitudes de l’écoute, la confiance, la recherche commune, une 
attente alerte et convaincue. 

c) L’ouverture aux laïcs. D’abord justifiée par la nécessité, cette nouvelle réalité s’impose 
par la suite comme une chance, un souffle nouveau. Nous construisons ainsi davantage 
l’Église souhaitée par Vatican II. 

d) Nos besoins nous poussent à la marge, aux périphéries, lieu de la redécouverte de nos 
charismes appelés à nous révéler de nouvelles facettes du projet de Dieu pour nous. 

Des prises de conscience 

a) La vie consacrée est une culture en elle-même.  
b) Nous avons un langage codé, inaccessible. 
c) Nous devons nous distancier de nos us et coutumes pour découvrir le monde actuel; 

l’aimer; entrer en dialogue avec lui; collaborer avec ses artisans. 
d) Nous avons peut-être à réapprendre à participer sereinement aux débats actuels. 

Donnons-nous la formation et les outils pour le faire. 

En nous enracinant dans le temps présent, et tout en puisant à la sagesse de nos expériences, 
nous osons visionner l’avenir qui germe déjà et nous voulons contribuer à sa croissance. Mais il 
nous faut résister à la tendance à tout vouloir planifier et savoir embrasser les tensions entre le 
« déjà là » et le « pas encore ». 
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Les cinq enjeux que nous présentons sont à considérer dans leur ensemble. Il y a une interrelation 
entre eux. L’un rend l’autre possible et l’appelle.  

Nous sommes à l’heure de l’ouverture à l’autre. Il nous faut abandonner certaines manières d’être 
et de faire qui nous isolent. 

C’est ensemble que nous voulons découvrir la voie à suivre, en saisissant les enjeux de la vie 
consacrée qui nous relancent en avant. 

 

LA TRANSMISSION 

Nous sommes porteurs d’une culture, d’une histoire, d’un héritage 
unique. Parler de la culture de la vie consacrée offre une chance inédite 
d’adaptation, un kairos.  

Dialoguer, voire communiquer, implique que nous soyons conscients de 
notre culture et disposés à en rencontrer d’autres. 

Réinterpréter le charisme, aller à ses périphéries ne peut pas se faire qu’entre nous! Et le canal 
de transmission n’est pas à sens unique. 

Ce n’est pas par dépit, uniquement par manque de ressources humaines, que nous nous attelons 
à la tâche avec des laïcs; ils doivent nous aider à déterminer ce qui est à transmettre de notre 
existence, ce qui, de notre héritage, fait sens pour aujourd’hui.  

Cela nous permet non pas de fixer le passé, mais de vivre la transmission au présent, en gardant 
nos narratifs de fondation vivants chez nos collaborateurs laïcs et jeunes. 

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'INTERNE

Notre langage, celui de la vie consacrée, celui de la théologie, est codé,
voire hermétique et n’est plus compris par le monde; il nous faut
l’adapter, apprendre à parler du sacré et de la spiritualité avec le
langage de l’expérience humaine, terrestre et cosmique.

Poids des crises et des deuils; disproportion entre d’une part ces crises
et ces deuils (accomplissement et fin de vie) et d’autre part la vitalité, la
créativité, ce qui est en croissance et en développement. Nous
pourrions être invités à embrasser les deux aspects des crises : danger
et opportunité.

Identifier ce que nous voulons transmettre.
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Les pôles d’action ou d’intervention 

 

 

 

  

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'EXTERNE

Sécularisation du monde.

Obsolescence omniprésente.

Univers de consommation.

Accent sur l’instantané et le court terme.

Pénurie d’employés et roulement de personnel.

Qu’est-ce qui fait sens aujourd’hui ?

Éléments qui relèvent davantage des congrégations:

- Vivre dans l’Action de grâce de notre histoire, ne pas la raconter pour se défendre; être 
fiers de notre passé.

- Valorisation de l’héritage des communautés religieuses :
o Formation au processus de transmission.
o Trouver des moyens créatifs pour que les collaborateurs laïcs continuent d’actualiser 

la mission.
o Transmettre la capacité historique à lire les signes des temps, former à cette lecture.

- Raconter nos histoires présentes : il y a de la vie qui émerge des consacré·e·s en 
solidarité avec le monde.

Éléments que le bureau de la CRC pourrait développer :
- Faire une juste place à ce qui a de la vitalité, de la créativité, ce qui est en 

développement.
- Amorcer puis autonomiser.
- En collaboration avec d’autres organismes au service des congrégations, créer des 

forums, des lieux d’échanges et de formation aux charismes pour les collaborateurs 
laïcs où ils pourront se rencontrer et partager succès et défis.

- Créer des lieux et temps de conversations pour les congrégations où partager les 
expériences de transmission réussies qui pourraient inspirer les congrégations qui se 
questionnent sur la manière d’y arriver.
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CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'EXTERNE

Identifier et s'associer des ressources dans la société civile.

Être témoins d'une culture contemporaine qui est au coeur de l'être et 
du devenir de la vie consacrée.

LA TRANSITION ET LA TRANSFORMATION 

La vie consacrée vit de profonds changements : vie communautaire, 
structures organisationnelles (administration, gouvernance, leadership), 
mission.  Il en résulte de l’inconfort, des douleurs, voire des drames 
auxquels il faut savoir être attentifs et offrir un support. Il faut continuer 
à avancer malgré les obstacles. 

Certaines formes de vie consacrée sont en voie de disparaître, de nouvelles formes émergent 
déjà sous la mouvance de l’Esprit et nous sommes appelé·e·s à les reconnaître. Nous devons aussi 
nous appuyer sur nos capacités à être créatifs et à développer du neuf. 

Il nous faut savoir inclure la diversité dans nos débats et notre recherche et embrasser les 
tensions qui peuvent en résulter, c’est à travers elles que l’Esprit agit. Aller aux périphéries, c’est 
rencontrer des vents contraires. C’est la condition de l’adaptation. 

  

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'INTERNE

Vieillissement, absence de relève à l’interne pour assumer le
leadership.

Difficultés ou absence de recrutement.

Recours aux membres venant de l’étranger pour combler des postes.

Peu de membres actifs sur le terrain.

Nécessaire créativité, innovation : nouvelles formes de leadership, 
nouvelles missions.

Inclusion à tous les niveaux (laïcs, membres venus de l’étranger, 
jeunes, etc.).

Soutien des membres, y compris ceux qui agissent comme proches 
aidants.
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Les pôles d’action ou d’intervention 

 

 

 

  

Éléments qui relèvent davantage des congrégations:

- Vivre sereinement cette phase de transition et de transformation.
- Réflexion et actualisation sur les fondements de la vie consacrée.
- Développer des attitudes d’ouverture face à ce que l’Esprit fait naître.
- Être les agent·e·s de la transformation en cours, appelé·e·s à la créativité et au 

développement des nouvelles formes qui émergent.

Éléments que le bureau de la CRC pourrait développer :
- Dédramatiser : situer la réalité actuelle à l’intérieur de l’histoire plus longue de la vie 

consacrée.
- Formation théologique sur les fondements de la vie consacrée et non ses formes.
- Nourrir l’espérance : du nouveau adviendra, il germe déjà. 
- Savoir épouser le rythme des personnes en recherche et de celles qui sont convaincues.
- Offrir des parcours incluant des conversations spirituelles (cf. processus synodal) pour 

permettre aux membres de partager leur vécu conduisant à des démarches de 
discernement:
oOffrir des forums pour leaders venu·e·s d’ailleurs où partager les défis d’intégration, 

d’inculturation, de transition, les succès et les richesses, le besoin de soutien.
oOffrir des forums de partage pour les communautés nouvelles.

- Outiller les leaders à être à l’écoute du vécu des membres y compris les plus âgé·e·s et à 
valoriser ce vécu.

- Mettre en lumière les défis actuels et les apprivoiser : écologie, migration, etc.
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LA PERTINENCE ET LE TÉMOIGNAGE 

Nous voulons incarner nos convictions, en vivre, en témoigner dans 
notre vie quotidienne comme dans notre engagement social et les 
exprimer dans des contextes qui les appellent y compris à l’intérieur de 
l’Église. 

Notre enracinement dans l’Évangile et notre engagement pour la justice 
sont un atout.  Notre expérience de la synodalité est une richesse pour le monde dans lequel 
nous vivons. 

 

  

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'INTERNE

La vulnérabilité et l’humilité auxquelles nous sommes confrontés
appellent de notre part courage, audace, authenticité et intégrité.

La prise de parole exige une formation au débat, une ouverture aux 
autres, un désir d’établir un réel dialogue. 

Mise en garde contre la tendance de tout spiritualiser et l’utilisation 
excessive du « nous-notre ».

Perte de repères habituels; prophétisme discret.

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'EXTERNE

L’exposition au grand jour des scandales des abus divers a conduit au 
rejet, à la perte de crédibilité, et nous a réduits au silence et à nous 
retrancher dans la vie privée.

Prendre le contrôle du narratif; ne pas se fier aux médias de masse pour 
raconter nos histoires, y compris celles de la vie qui émerge.

Savoir discerner le sacré dans l’expérience humaine, ne pas l’isoler de 
notre monde.

Nous vivons dans un monde polarisé où règnent conflits, violences et 
guerres, déplacements de populations, montée de mouvements 
ultraconservateurs. Le cléricalisme ecclésial en est une expression.

L’utilisation d’un langage codé inaccessible en-dehors de nos cercles 
« religieux ».
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Les pôles d’action ou d’intervention 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Éléments qui relèvent davantage des congrégations:

- Développer les capacités : écoute, analyse, vision contemporaine, contemplation, tout 
en demeurant en syntonie avec nos convictions profondes.

- Assumer les conséquences de l’expression de nos convictions.
- Valoriser l’apostolat de la prière pour les aîné·e·s des congrégations.

Éléments que le bureau de la CRC pourrait développer :

- Offrir des lieux de débat en favorisant la proximité avec les gens; 
o Faire appel aux personnes engagées sur le terrain, pertinentes par leur témoignage de 

vie, capables de lire les signes des temps et de débattre;
oDonner la parole aux personnes dans les communautés qui sont bien engagées dans 

les réseaux de justice.
- Créer des liens entre les aîné·e·s des congrégations dont le ministère devient davantage 

celui de la prière et 
o les monastères de contemplatives membres de la CRC;
o les organismes partenaires de la CRC.

- Développer une forme de prophétisme qui cible bien ses destinataires, son contenu et 
ses formes.

- Préparer la nouvelle génération de porte-paroles, consacré·e·s et laïcs :
o Formation à l’art de la communication de nos jours;
o Initiation à la prise de parole en allant chercher les ressources nécessaires.
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LA SOLIDARITÉ ENTRE LES MEMBRES 

Face à l’inconnu et au chaos apparent, nous voulons développer une 
certaine aisance; tout en respectant le rythme et les priorités 
qu’impose la décroissance, nous devons trouver la manière d’être et 
d’agir ensemble. 

 Au cœur de la réalité actuelle, nous poursuivons sur notre lancée 
synodale pour nous rassembler, marcher, chercher, discerner et agir ENSEMBLE. Comme les 
arbres d’une forêt, nous sommes interdépendants. Pensons à élargir notre tente pour ne jamais 
oublier qu’il y a d’autres réalités que la nôtre et qu’il y a toujours de la place pour la nouveauté. 

 

Les pôles d’action ou d’intervention 

 

 

 

 

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'INTERNE

Garder l’équilibre et n’oublier personne.

Attention aux nouvelles formes de vie consacrée et aux congrégations 
récemment établies au pays.

Face à l’isolement, à l’organisation en silos, au sentiment 
d’impuissance : décloisonner, redéfinir les frontières.

Les membres ont besoin les un·e·s des autres; ouverture, écoute en 
profondeur, accueil, confiance, soutien mutuel, réconfort, espérance.

Compassion face à la fragilité, à la vulnérabilité et au vécu de deuils 
nombreux (personnes, lieux, ministères…).

Éléments qui relèvent davantage des congrégations:

- Valoriser l’opinion des membres vieillissants, dans l’esprit synodal.
- À l’image de ce qui s’est fait pour assurer le soin des membres aîné·e·s, favoriser des 

regroupements intercommunautaires de religieux et religieuses plus jeunes avant les 
RPA et les infirmeries.
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Éléments que le bureau de la CRC pourrait développer :

- Plus que jamais être un agent de liaison et de solidarité. Garder le contact régulier avec 
nos membres, en prendre l’initiative.

- Guider, soutenir, accompagner. Pour dépasser les états de silos, offrir des espaces (tant 
virtuels qu’en présentiel) de partage d’expériences, de dialogue, de recherche et 
d’analyse, de soutien mutuel, de réconfort. Favoriser les regroupements, créer des 
cercles ou des forums pour
oDes leaders qui pourront cheminer ensemble dans le temps; les regrouper autour de 

thèmes ou par région géographique (éloignement des régions, même à l’intérieur 
d’une province). Nous pourrions nous inspirer des supérieures générales qui se 
regroupent en constellations francophone et anglophone de l’UISG.

oDes consacré·e·s venu·e·s d’ailleurs, autour d’enjeux communs (par exemple, 
l’inculturation); en lien avec l’ATTIR.

oDes consacré·e·s plus jeunes.
oDes nouvelles formes de vie consacrée ou des nouvelles congrégations.

- Utiliser les rencontres régionales et l’assemblée générale pour renforcer la solidarité 
entre les membres.
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LE PARTENARIAT AVEC DES COLLABORATEURS 

L’avenir passe par l’accueil et l’intégration de personnes « de 
l’externe » à qui nous faisons plus que déléguer des responsabilités. 
Décloisonner nos façons de faire, bâtir des alliances, être en réseaux, 
se joindre aux organismes existants dans nos localités, partager 
l’expérience va bien au-delà d’une nécessité. 

Cela s’applique non seulement aux congrégations, à la CRC, mais aussi à nos partenaires. La CRC 
a un rôle central à jouer en ce sens pour transformer les murs en ponts. 

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'EXTERNE

Le monde se diversifie et devient de plus en plus complexe.

La multiplication des groupes aux missions ou objectifs communs.

Méconnaissance mutuelle entre les organismes et les congrégations 
religieuses.

Fragilité de certains organismes catholiques et pénurie de main-
d’œuvre.

CONTEXTE ET 
DÉFIS À 
L'INTERNE

Apprivoiser le lâcher-prise pour vivre dans la sérénité et non
seulement survivre.

Ouverture à l’étranger.

Revoir les modes de fonctionnement pour alléger le fardeau. Oser la 
créativité.

Apprendre à travailler avec d’autres, découvrir les bienfaits de la 
collaboration avec des gens de l’externe, si ce n’est déjà fait.

Nous ne sommes plus les initiateurs ni même les motivateurs 
principaux des engagements pour la justice sociale; au nom de nos 
convictions, savoir rejoindre ce qui existe, dans un esprit de 
partenariat.
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Les pôles d’action ou d’intervention 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Conclusion 
 

Convaincu·e·s que Dieu habite notre temps, notre vie demeure consacrée à la mission reçue de 
Jésus :  

« Sur votre route, proclamez que le Royaume de Dieu est tout proche. » 
(Extrait de Mt 10, 5-8, 27-31, 39-42) 

L’appropriation des enjeux nous permettra d’identifier dans un esprit synodal les éléments 
essentiels de la mission de la CRC pour l’exprimer à la lumière de la réalité actuelle. 

L’énoncé de mission et les cinq enjeux orienteront le travail des artisans de la CRC. Ils fourniront 
un cadre pour déterminer les priorités qui guideront le choix des activités à réaliser. 

 

Éléments qui relèvent davantage des congrégations:

- Établir des liens avec des organismes qui partagent certaines de nos valeurs.

Éléments que le bureau de la CRC pourrait développer :

- Poursuite de la promotion de la collaboration, des partenariats et des regroupements.
- Clarifier le rôle de la CRC et de ses représentant·e·s au sein des organismes : savoir au 

nom de quoi nous y sommes présents et comment collaborer. 
- Étendre et diversifier notre réseau de solidarité. Appeler au déplacement vers de 

nouveaux espaces de rencontres et d’action.
- Être agent de liaison entre les membres et les partenaires.
- Convoquer des tables de concertation et en assurer un certain suivi:
oOrganismes au service des congrégations.
oRéseaux d’engagement JPIC (écologie intégrale) internes et externes (organismes);  

explorer de nouvelles façons de s’engager ensemble.
- Faire la promotion d’actions communes.
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